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N\0S GRIAVUERES. printemps, les deux variétés lcs plus rccomnmandables sont la
1'aureait Sussex.- Goldsmi th est un bel échiantillon du Kidney et la Lady's finger qui sont bonnes à mnanger dès

bétail sussex, (lui a été pendant si longtemnps le bétail livori qu'clles sont de la groscur du doigt. Ce sont des patates en
des bouchiers de Londres. LeCs animaux de cette race sont long. jaiunes, bien connues ici (Saint-Denis, Kamnouraska) sou,
plus rustiqucs que les devonse, lcurs cousins ct dececnecnt le nom de 'lpatates de' quarante jours." Un fait qui parle
indubitablement du bétail primitif de la Bretagne. .%LIS beaucoup cri flaveur de ces deux variété... c'est qu'elles sont
vaclhes de cette race sont d'asz bonnes laitièxes, et les bot;f* cultivées checz nous depuis plus de cent ans, sans que jamais
renommés comme animaux de trait. la sentence n 'ait été cliangéL', ce qui n'empêche pas qu'elles

l'arlie gticrnsc.ry.-'ilus ne croyons pas avoir jamais v'u sont encore d'un excellent rapport et ne souffrent jamais de la
une vachte à lait surpassanit celle que représente cette Zravure maladie. Vient ensuite ln Early Iloec qui est aussi très
Elle est née le 19 juillet, 1883, a été élevée par James James, hùtive, mais qui n'est bonne 'à mangcr que lorsçqu'elle est
sur l'île de Guernesey, et a été importée l'été dernier pour mûre. Pecndant environ 15 ans ici, cette pomme de terre a1
M. 1. J. Clapp, de Kenoshia, dont nous avons déjàmentionné été cultivée d'une manière générale, et a donné d'excellents
dans nos colonnes le nonmbreux et précieux troupeau de guer- rendemientq. Mais aujourd'hui elle est très- dé-génurée, par
nescysq. Elle est représentée ici avec son veau. Elle est eon- suite dc l'affaiblissement de la semence qui commence 'à gcr-
sidérée comme la meilleure vachec de ,a race en Amérique, nier en cave dès le mois de janvier. Là où on peut la con-
présente toutes le2 marques d'une excellente laitière, et, bitn server dans des caveaux eouterrains qui sont bien aérés et
qu'elle ait été 'très souvent montrée aux exposzitions, nous ne qu'on n'ouvre qu'au printemps, elle dégénère moins vite et doit
croyons pas qu'elle ait jamais été battue, res-ter la pomme de terre la plus recommandable. Dans les

Pc'mies (le leir'.-Ccs; gravures, au notmbre de neuf, endroits où elle *,t dégénérée, on peut la retmplaccr avec
trouvent leur explication dans la correspondance intitulée :avantage paor la J3eauty of' Hebron qui est une belle ponmne
P>ommes dc terre. de terre, d'une bonne groýseur et d'un très boit rapport.

Une des plus belles que nous connaissions, pour le niarchié
CORRESPONDANICES. surtout, vu sa grosseur égale, SaL belle apparence et l'absence

P'OMM3ES DE TERtRE. d'yeux profonds, est la S.'nowflake. Efne est moins productive
Ente atre reseinemntsquenou deand uncores-que la Early Rose et la Beauty of' Hebron. Enfin si l'on

Ente utrs cigcînt quvosdmne ncre-seut avoir une énorme récolte d'une excellente pomme de terre
pondant se trouvent, les trois suivants que nous avons donnés tardive nu d'automne, rustique, se conservant parfaitement
par lettre, et qlue nous reproduisons ici parte qu'ils bout d'un en cavcj usqu'au prinitempsi, qu'on cultive la'Whitc Elepliant.
intérêt géndral :Seulement, elle a le défaut d'être un peu trop grosse et de

le v adrntis rhing.r tua iS 'nence L' p'îa:s Iiudi's çauîcte. forme irrégulière, avec dca yeux trop profonds pour le
r,'conim.,nidex-vcus 1ur les plus liý.,îiçt dafb',rd, lit;; tour la recuite marchié.
o'rdinaire? (1) (?) I Qel on,-rai fomut ilpu biremilureàta

t gr,î- f,=n-itlmt wem 'efir exn'iiieur resiitc.msbet 2) -pondr ut0 ai emilu et
Quetle est la meiîlleure macihuode. en menie îcnmj.s; peu cou1eisc, de po.-sýible, avec la pomme de terre ? P>our répnr 'à cette

se procurer des patates dite,, d'avance, três à bonne heure ? <3) question. jo vais d'abord traduire ici ce que disait à ce sujet
M. A. 1. J'ennler Fust dans le lltt'trccl Jottrutai of ilgi't-

<1) Le chioir des bonnes variétés de pommes de terri, et culture de féèvrier 1886.
dinicile à faire, Il y en a tant qui bont prônées outre mesure il M. Ville a trouvé, comme résultat de ses expériences sur
par ceux qui les ont iintriitérs, tant qui ont bien réussi et) des pièces de terre seméesq en pommes de terre, que le produit
certains endroits et qui n'ont rien fait ailleurs, que le seul obtenu de diffiérents engrais est comme suit - (voir les gra-
moyen d'arriver ù îaire un choix judicieux consiste à faire vures ci-jointes.)
soi-même des essais en petit. P>our faire ces essais, il faut Tonnes. Quintaux.
surtout se guider sur ce qui s'est fait autour de la localité Engrais nortual (1l............. ..... 8 3
qu'on hiabite, et ne pas Fe risquer à tenter la culture de En-rais sans chaux .................. 8 4
pommes dc terre absolument inconnues qui -e comptent par 4 44 acide pliosphorique.. 6 G
centaines dans les catalogues. Qu'on ouvre par exemple le & ci azote ........ ......... 5 18
catalogue de la maison Bliss, de New-York, dc l'année 183, " oas................. 1 2
(cette maison est maintenant fermée) et on y voit mentionnée Sol sans engras ...................... 2 14
une lis;te (lc 545 varié4 tés. Si l'on feuillete le catalogue de la 'îinil

célèbre maison Vilinorin-Andrieux de Paris on y trouve la men- Ais, ilest évident que sur le sol dc Vincennes, France,
tien de S69 caiéés , qu'un remarque qlue les liNtes de Bisnù nnt été faits ces es.ila potasse est I*cngrais dumninant,
et de V'ilnmorin ne mentionnert que 132 %~ai iCîéz portant le n-'erflairc aux pommes de tc.rrc. Là où de grandes quantitéb
mCmioc nonx) dans lcà dt ux ltece qlui laseun total pour de fumir sont mises sur la tcrrm à des intervalles de tempis
lr-s deu.- cataIlegueb de 12S2 'ait'ayant un nour distixnct. "s"z rapprochés, il restera tant de potase dans le ,:ol aprèï
P'our montrer cuonue. mîalgré ce grand nvmbre de variétés, lu u'on en -aura pria une ou dcux rél]tes qu'il ne acera ptas néces'
il ne faut pas s'imaginer quclý otwtqciýiae tý.r de faire une application spéciale de potasse sous une
d'une valeur réelle, il-suffira de dire que les MM. Vilmorin, forme distincte ; mais, en règle générale,jesicovnu
"rand père, père et fils, qui ont chez eux une collection de que la principale cause du très pauvre rendement en pommes
pome detrepu sasdpislane11.otéal terre obtenu sur les terrains légers des parties9 les plus an-
qume s ls terr poré juis oepui livées1, ont éa 458i ciennement colonisées de la province est l'absence de cet été-
qui sont rlleen ds variétés i nt ciqusvé'tes, tou cme>a45 ment des plus nécessaires alix plantes."
puotr llmen ut e s om. té idniusàdaurs Iote Si l'on jette un coup d'oeil sur les gravures indiquées plus

poican mnaintre nnt chaenu ovosrcmiîndrpu' ut par M. J enner Fust et quc nous donnons ici, on verra
les parties est et ouet, dle lak plu-iice d-après la cutr 'l'itîflucncc qu'a cu sur chaiquc lot, l'engrais ,pécial qu'on lui a
pommes dc terre que nous avons faite ou vu faire à "Varennes, ILa conclusion de M. Viie. quant à la potasse, comme l'êiè-
comté de Verchèùres, dans la partie ouest, et à SaintJ'ban-F,
comté de Kamouraska, pour la partie est de la province. il#I 1.e fumier normal rAntient de l'azote, le la potasse, de l'acide

Comme patate hûtive, pour manger de bonne heure au p'hoephorique et lac la c'baux.
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